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E d i t o

A
u terme de cette année, chacun va 

faire son bilan. Celui de notre so-

ciété sera sombre, ébranlée par la 

crise financière et la perspective de la réces-

sion qui laisse sur le carreau des millions de 

personnes sans logements, et augmente en-

core un peu plus la pauvreté. 

L’Eglise aussi fait son bilan, de son argent, 

ses moyens, des projets réalisés, en cours, 

des excuses qu’elle se trouve pour ce qui n’a 

pas été fait… Et l’Eglise c’est nous. 

Et nous ? Ce sera le bilan de ce que l’on a 

fait, des engagements, réalisés ou pas, des 

promesses tenues et non tenues. Du temps 

passé avec les siens, au travail, dans ses loi-

sirs… et avec le Seigneur. C’est s’interroger 

sur ce à quoi nous avons donné la priorité. 

Ce à quoi on a dit « oui », ou « non » durant 

l’année écoulée.

Faire un bilan du nombre de ses citoyens, 

pour mesurer sa puissance, la force de son 

pouvoir, sa capacité financière par les im-

pôts à lever, sa force militaire par le nombre 

de soldats qu’on peut enrôler : c’est ce que 

voulait faire César Auguste avec son recen-

sement. 

Mais voilà, il est un enfant qui vient boule-

verser, déranger nos bilans et ceux de tous les 

Césars du monde. Un citoyen de plus pour 

César, mais avec cet enfant, c’est le royaume 

de Dieu qui fait irruption dans le monde. 

Car là où l’on ne cherche qu’à affirmer sa 

force et sa richesse, le Christ, le Roi envoyé 

par Dieu naît dans une ville insignifiante, 

dans une étable, pauvre parmi les pauvres. 

Là où l’on n’a pas de place, de temps, d’éner-

gie, de possibilités, le Christ vient dire que le 

royaume de Dieu vient, que Dieu a du temps, 

qu’il vient même s’il n’a qu’un peu de place 

marginale, qu’à Dieu tout est possible et que 

la vie jaillit là où on ne l’attend pas. Car Jé-

sus-Christ, c’est le « oui » d’amour de Dieu 

aux hommes.

A ce « oui » de Dieu répond le « oui » de 

Marie au Seigneur, « qu’il me soit fait se-

lon sa volonté ». Le « oui » d’un engagement 

total, le « oui » à la vie de Dieu. Au milieu 

de nos comptes et de nos bilans souvent en 

demi teintes, Noël nous rappelle que notre 

« oui » à Dieu, le fait de laisser Jésus grandir 

en nous, de l’accepter, de lui laisser une pla-

ce change tout et ouvre à la vie. Pour nous, 

pour notre Eglise, pour nos îles. Mais ce ne 

peut être qu’un « oui » personnel !

Joyeux Noël !

Dire "oui" à Dieu


